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ARRÊT 

DE  LA  COUR  DES  AIDES 

'DE  PARIS, 

Qui  infirnit  une  Semence  de  VEleâton  de  Montargis  du 
Septembre  tyygy  qui  avait  déclaré  un  Procès-verbal  rendu 
contre  le  Jieur  Dubuijfon  , Marchand  Orfevre  en  ladite 
Ville  y le  ^ Juillet  précédent , nul  y faute  par  les  Commis 
de  Savoir  fommé  d'appofer  fon  cachet  fur  la  boîte  rem 
fermant  les  ouvrages  faifis  , d^ avoir  dépofé  au  Greffe  ladite 
boîte  y 6*  d’avoir  donné  copie  de  fatteflation  du  Juge  qui 
avait  affifié  à la  vifite  ; émandant  y met  les  Parties  hors  de 
Cour  i faifant  droit  fur  les  conclufions  de  M.  le  Procureur 
Général  y ordonne  que  les  Marchands  Orfèvres  feront  tenus 
de  faire  leurs  déclarations  ù foumiffions  au  Bureau  du 
Régiffeur  pour  les  petits  ouvrages  qui  ne  pourront  pas 
fupporter  V appofition  des  poinçons  de  la  Régie , conformé- 
ment  à V article  g de  la  Déclaration  du  26  Janvier  iy4g* 

Du  2(5  Juin  1781. 

Extrait  des  Regifres  de  la  Cour  des  Aides.  ^ 

Louis,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  & de 

Navarre  : Au  premier  Huiflier  de  notre  Cour  des  Aides  à 

Paris  , ou  autre  notre  Huiilier  ou  Sergent  Royal  fur  ce 
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requis  ; favoir  faifons  qu’entre  Henri  Ciavel , fubrogé  à Do- 
minique Compant,  Régifleur  général  pour  notre  compte  des 
droits  de  marque  ôt  contrôle  fur  les  ouvrages  d’or  & d’ar- 
gent , Appellant  de  Sentence  de  l’Eledion  de  Montargis  du 
i8  Septembre  177P  , qui  , entre,  autres  difpofitions , avoit 
déclaré  nul  le  Procès-verbal  ci -après  daté  , faute  par  les 
Commis  dudit  Ciavel  d’avoir  fommé  le  ci-après  nommé  d’ap- 
pofer  fon  cachet  fur  la  boîte  renfermant  les  ouvrages  faifis , 
d’avoir  dépofé  au- Greffe  ladite  boîte,  & d’avoir  donné  copie 
de  l’atteftation  du  Commiffaire  qui  avoit  affifté  à la  vifite  , 
d’une  part;  & Henri  Dubuiffon  , Marchand  Orfevre  à Mon- 
targis , Intimé  d’autre  part  ; ôc  entre  ledit  Ciavel,  Demandeur 
en  Requête  du  Janvier  1780  , tendante  à ce  que  l’ap- 
pellation & la  Sentence  dont  étoit  appel  fuffent  mifes  au 
néant  ; émandant , il  fût  déchargé  des  condamnations  contre 
lui  prononcées  , le  Procès  - verbal  du  p Juillet  1 77P  , en- 
femble  la  faifie  des  ouvrages  d’or  & d’argent  y contenus, 
fiifTent  déclarés  bons  ôc  valables , Ôc  lefdits  ouvrages  acquis 
Ôc  confîfqués  à Nous  , ôc  ledit  Dubuiffon  fût  condamné  en 
l’amende  de  deux  mille  fept  cent  livres  ; favoir , trois  cent 
livres  pour  défaut  d’enregiftrement  des  deux  Croix  vieilles, 
& cent  livres  pour  chaque  autre  piece  d’ouvrages  faifie  pour 
avoir  été  travaillée  fans  déclaration  préalable , ôc  aux  dépens 
des  caufes  principale  d’appel  Ôc  demandes,  ôc  Défendeur 
d’une  part  ; ôc  ledit  Dubuiffon  , Défendeur  ôc  Demandeur 
en  Requête  du  23  Juin  dernier,  tendante  à ce  que  l’appel- 
lation fût  mife  au  néant , avec  amende  ôc  dépens  d’autre 
part,  fans  que  les  qualités  puiffent  nuire  ni  préjudicier  aux 
parties:  après  que  Boudet,  Avocat  de  Ciavel,  Appellant, 
êc  Parifot  ? Avoçat  ÔQ  Dubuifîon  , ont  été  guis , enfemble 
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Faure  de  Rochefort  pour  notre  Procureur-Général,  Notre- 
dite  Cour  a mis  ôc'  met  l’appellation  & ce  dont  eft  appel  au 
néant  ; émandant , met  les  Parties  hors  de  Cour , tous  dé- 
pens entre  elles  compenfés  ; faifant  droit  fur  le  requifitoire 
de  notre  Procureur  « Général , ordonne  que  les  Marchands 
Orfèvres  feront  tenus  de  faire  leurs  Déclarations  ôc  foumif- 
fions  au  Bureau  du  Régilfeur  pour  les  petits  ouvrages  qui 
ne  pourront  pas  fupporter  l’appofition  des  poinçons  de  la 
Régie,  conformément  à l’article  p de  la  déclaration  de  174p. 
Si  mandons  à notredit  premier  Huifiier  de  notredite  Cour  des 
Aides,  ou  autre  notredit  Huifiier , ou  autre  Huifiier  ou  Sergent 
Royal  fur  ce  requis,  mettre  le  préfent  Arrêt  à due  , pleine 
& entière  exécution  félon  là  forme  & teneur  ; de  ce  faire  te 
donnons  pouvoir  ôc  commifiion.  Donné  à Paris  en  latroi- 
fieme  Chambre  de  notredite  Cour  des  Aides , le  vingt-fixieme 
jour  de  Juin  l’an  de  grâce  mil  fept  cent  quatre-vingt-un , ôc  de 
notre  régné  le  huitième.  Collationné.  Par  la  Cour  des  Aides, 
Le,Prince.  Scellé  le  dix -neuf  Septembre  mil  fept  cent 
quatre-vingt-un.  Signé,  DE  Çh  A van  es.  Signifié  le  quatorze 
Septembre  mil  fept  cent  quatre-vingt-un.  Signé , Legrand. 

Collationné  à Voriginal  en  parchemin  , par  Nous , 
Ecuyer  , Confeiller  - Secrétaire  du  Roi , Maifon  , 
Couronne  de  France  & de  fes  Finances. 


A PARIS,  de  l’Imprimerie  de  Prault,  Imprimeur  du  Roi, 
Quai  de  Gêvres,  1782, 
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